                                       Elle    
Elle avait un feu intérieur 
Une flamme douce qui brûlait
Chaque 
Scories.
Elle avait un flux intérieur 
Une eau douce  subtile
Qui lavait 
Chaque
Sanies.
Elle avait un jeu intérieur 
Une balle au bond comme une enfant 
Qui joue, qui se joue de tout.
Elle avait un rythme intérieur
Qui orchestrais les sons de l’univers
C’était une déesse cependant elle n’est plus
Et pourtant je sens sa présence diffuse.
Elle avait un feu intérieur.
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